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voId srvir tour tourdecouhette,-decabiet de travailetdle
a manger.

: u,tce n'est pas encore assez. lleureiisemnt que j'ai tout -
presina voisme qui me sertà la fois de pendule et le baromètre.

'Maoismeestla femme du mondela plus exacte. Aux'jours de son prin-tIjnpselle gidû êre modiste en.pleine ru Vivienne, à moins cependant q elle

'.i moins cenit9,tü dme e omtoir dans unecf uPlasRo l
e de osn b de dvoisine et blnde. Examinée

le precgd e s u 'u ngu vue, elle révèle très-grise, à i'instar'des
ve- cus es .res et desjeunespairs de France. .
a voisne demeure en ace de moi, mais plus bas que moi d'un étaged5

tele que mesyeuxponent dans son gynécée avec. une avidit&volon-
tire. i " 2 -i

Svousdire comment m_ voisin ' me sert d'horlore.
oee a,en toutessaison, hon an,mid tun,èîé comme hiver, qu'il pleuve ú

elsoeilra.vnne au cielje suis réveillé par le bruit de sa fenêtrequi me
hjt Ie bonjour ens'otiuvrant pour-changer d'air

A neuf heures, je'vois;sesoulcver:les plis tombans de nouveau, et ell'se
coue son tapis; qui parait être une peau de tigre privé. 3'

A dix heures. ellerâpe une demi-tablette de chocolat dans une assiette dC~porcel.amode S&vres., t .f , ,,..
A onze1 heures' sony nezs'allonge, 'sonne la charge et prend indiscrôtion des

prises île, tabac di.msine.petite boîte- d'écaille. -

onze heures.et qimart,.réguliûrement,elle éteriue et se dit à élle-maine:

Aonzec.heiresetgdemnie,elle,îdevientiinvisile. v Elle dé'eu'ne. ··' 'un
mdmoins lin quart; ellesch'rchîeau fond'd'un tiroir un fgrand cordon de

soie verte., C'est la chane qu'elle attache au cou du jeune épagneul qui' doit
",lmeqer en,laiisse. î e *."."'*;.r':,.*. : de

4 , m.fli jute, elle chauis=e sesbrodequins et se regarde•dans un miroir ovaIe
midie1t demi, eille vaf'dner sur'lesboileaiis par mesure d'hygiène ' et de

"salaibrité privée.- ,~ *, , ~. '.~ . . .

]Ts ces redseignemens sur a vie itine je les possède p'ur

Aaysectun, g&te:a'î de .mielDanae que j'ai corrompîu prix d'or; ou plutôt moyen-naant*quize sous le Monaco que je lui glissai dans la main en détournant les
yeux. Comme on peut voir, ma voisine est rentière. qui sait! elle a peut-
t e',neufYcentsefrancs de reveînu en' phîllippes de:cing-francs'sormmeè'éaame-
qui hi permet de ne se refuser aucun des plaisirs gratuits dont fodrmille la

-grande villeé.y , v 4 , i-
Or, ces v~ouptésen pl ei vent'-variant à l'infini, cime celae t de notoriétó

publique, ma voisine, l'exemple de l'abeille, court.du sud au nord, de lest à
T ouest, un sorte que depuis midi et dmi je ne sais plus l'leurejusqu'à quatre
heures.

Aqimar-eliures; ji la vois, oïi pltôtjeTenteiids revènir 'ellEgdi \ž¯or,
qui n'a pas été sage.

A quatre henres et demie, elle lui donne lefouuet.
o-oî\ ginq>heuresoelle met'le couvert, elle' dir.e avec un bouillon hollandai', un

~brotealîdo:'ache tpuPsieurs radis roses.


